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Oi. 013 l croyiez bient mtorte et enterre
pauvre Tomiiot.&t I

Dètroinp)ez-votis. La voici qui vol
vient plus vive, lus alerte, plus pimtpatt
jamais. Elle vous disait l'année dernière
voir; elle a sut vous tenir parole.

Il y a des journaux qui semublenît petit

daire n'ouvrir les ytiix que pouir les fermie
îîelleinent la luièire. 1)'autres utaisenl
xobutite.-, mais se dèbattent. .va vain avec V
du désespoir au bord de l'abitne qui finit t
jpar les engloutir. Quelques.une, il est vrai

existence 1c.4 mène vite A la vieillesse, A la,
plitîtde et à la mort.

La Tox.io. cet Al l'abri de (otites ces in

La- Chiarité, qui lui dlonta le jour, la fit tnt

tuent participer dlu principe éternel dont el

rive elle-mucèie.
Comnme ea muission tient plus <lu ciel i

la terre, la Toxusolia procède A la façoJn t1le

célestes et tourne autour de notre planète

diMitus lion%*, répandant lartout la luii

consolation, les douces jotuissances de l'es
Aui coeur.

C'estle satellite de l'hîumanité s-oufflai
IA date de ez réappiarition parmi n(

fixée par les m.tronosies at G octobre procl
C'est alors que voue la 'reverrez toi,

plendissante des feux, des ruaronsi et des il

mille clartés dont s'illumine notre mntud
=rare.

Mais il lt.j faut pour cela le concours
poate, de nos ccrivii ns, dec tous ccux qu
tient une Plume et ne demaldent pas uiie
la mettre au zervice d'une bonne Sutvre.

la TohaDoî. fasit donc in clîaleureux

es collabora'teurs de lannéeldernière. EII<

te sur eux et les considère nième counisse1
lin~ contrat tacite dont la, non exécutionp
eniitraier de gralves diffictultés I

Iln'y a pus ùrecler. Que ceux suri

li ont refuer leur obol à me naissnce, li

trent plus d'égards umaintenant qu'elle ai

dents et sa itnrniti.tre ceux qui la nég1li
litttutltr.tent. 'le ls prvteas
a7sgnjr la pletioie, et me priver ainsi du Mo
des ca're&-es de mon enfant

Zruu Bowc

Se \.Toiuu.x stet quî'tune eiiiîtnp ébauche, îîr&

à, prée A la hâûte, pouirservir dî:avaut-coureuir

àR lAi pubhlication rêgiiêre- <lut juîrnal.
Ou1 y trouvera doré utavalit plus deC vie et le

variété. Fréchuette, Leinay, Le.-eiî<re, Puissutu,
lieaucleinini, Faiehîer dle St-Maturice, Luinuitî:t,
Sutie, Eriiest Trcitla et touts tîs écrivaints de

fi titi véritable rgllittéra.ire.
IîtulX>ossilîe <le comtpléter auijoutrd'hiui itoc vu-

cette buntte d'atuoices. Le tempts lions mîanqujîe silo-
eolumnet. Xouqsenuptuiut eeiaî uijts

as T-e- iue-lspretîitire'c qui nuit-, ont été tritîtniQeq,
e que, -il titre dél:tilt<
lit te- Q..'ll za*v tt lmt dejalotix. Chacun -era servi

àl teips et eni aura pouir toit av-geit.
* insi
r éter-

Plus NOS COLLABORATEURS.
tiergie
hiutôt LA TOMBOLA.

,sur-
A'u To>uuOr. tte$tplrSUIIC lIbîlicttO ordutatrc

dé.rj- Elle eist, pour ainîîi dire, la coîttrie-partie de
se-, confrêre.i <le toute proventance-

kEèrs. La polémidque, avec ses esticaies et es rail.

titrlle- cine5t est exclue dte --es coluities, toutes cousa-

le dé- crer .%ila culte dut plus beau des s-eîtiinents luii-
muains- l'antionr- des pativrim.

Ill e e Latise.atitA d'atres- la tiiebie lieu chtrétienine

1 op i propager dlatis les coseutrs la hiainie et la jalousie

ý, soius clii procliain, elle se constitue îuode-stetîtent l'or-

ère, la ganle de la charité.

prit et C'est dants ce rôle qîte la To>tnom..Â se pré.
s4ente <le nouveau (levant le public bienifaisant qlii

'ite. luii fit, l'ais derniier, lin eittpliqe ac ele

sus est cEt leutr se renare digne tle soui oeuvre qîî'cll<

tanst. fait lin nouvel appel at groupe de geénéreuxtx hue

ite re aturseîtdetî qti, dè- le début, otit. siri

tille et -,u Ficcé8 ir leur brillatnte collabaorationt.

clitté- Encore l'aîunûýne d'une tlcitr poétique, s'i'

vous plaiut, I>our Z'apiotsr du it Dicu!

de nos F. G. 1tm& .

ai tien-
quede UN RENCOirtrSr.

appela iiIF qui vous brise le cSutur e grave forteiten
- enip- ,j dans la mémoire.
lès9 par leIl y a de cela plus de quinze anp, etje lui

oturralt lerappelle constite i e'Ctiit hier.
rar uin di es =sirs."soms constste un cou

omtqi eclc marbre noir sur uin tuttîleau,jc pa-ussau

i mIonI' par accidlent près du cimnetière de notre ville. J

rait ffl sais quelle heure il état, caur à tuitlieures, le pr<

'rent on neier novembre, on sonniit des glas pour dire att

tention, aux fidèles dz s'agensouiller, dc prier pour eu

tmure et (Ille Dns avonls astue et qui dorînentan sommne
dont on ne le réveille Plus. la cloche nu sso

litn. lugubre, à cette sison de l'année ou vous avez 1

'Eglise: "i Soveîe*vî e , îu VOuts tuîîsgjîII
dieqs ites

F"rissonnanîît êous tit vent- plainitif et froid,
j'strrèt:i ies pas dkïiraimt et vis titi entfat tis u
je crus égaré titi toit patternel, :ipjtiiv sur les

platnches beistéc.s qui entourenît habituel lemient le
ch:iuj dles morts îl:iiî itoi; paroisses et jus-41e
dlans glus villesg.

Il pleurait~ à chaude.- larmue.
A. cette heure, lui dlis-je, (Iue fais-tu, j>ourqiiO'i

su'es*tîi pas chez toi Y Ta mère duit être bienî iii-

quîiètte, et toit père te cherche sants donteY

Je n'eus îlour réponîse qu'unr.iii aitot dcii-
rant.

.Je saiïis la sisait fro>ide dut lx-tit, le tirant il

muoi, et liii dis que j'allais le conduliire ai Fa mèêre,
danîs la rite qjui porte aujourd'hui là Sainît-Jeani le
ilotu <le......

Ilélas!1 J'ig-nori le Fecret de ces pleure, et
le manlieur qui t-crasait cette frêle existence.

-Maman, mc dit le pauvre orphîelinî, et là-
ba', derriûr la grande croix, et papa le s Dccllpe
lit de illui .i de litu lpvu t tr, qn Aiilu% -sîu eý
le voisîin deputis trois jours.

.Te conduisis l'ena(îit chtez ce voisin llat-

ble, et le lendetmain j'allais voir lisse <le ces let-

sites de Dieu que le ,iuiiîîe lie' cotmmit IviS iser.

Eý1lles ne visitenît que les lkiiê.lrités dle la fortuite
et ceux qui rosit A la 'lie 'de epêt

Le vitîgt sertemubre ZS89,j'attend.-il la p.arel

Blonaveture le convoi qui <levait l'le ramuenerl
citez nloi, lorqu!un jeiune hommie, portant race-

clic de voýy:ge et quelques journaux, în'abordc
avzc lin certain air de uimnidité.

- Pardont, muonsieur, et je vous airrete, on

vient de me dire que v<,as êt"s le juge de..

-ouis, mnonsieur, lui Iîtpondis'je.

-Elis bien, prite uiui 'ucûe

je ne puis nm-emipêclicr <le ous dlire un isot. Je
suis l'enfantt qu'un soir vous avez vus pleurstît. >-a

mère auli bord du citmetière. Je< vinis àL Monutréal
je ne satis trop contient ; in-aus, protégé par les

$oetirs Grieec, qui muie dlonnèrent iit pain et de

l'insetruction, je suis deventu bons chîrétien, Dieu
luerci. Elimplpyè d'isindi'îîison <le commnerce, je

t pars A l'instnt pour Ottawa dlans Vl'itèrét tdc

sines patrons. Laissez mtoi vots dlire que partie

de mon rualaire est destine à l'oDrllliitat dc0...

* L-a locomotive -kifls, je sacus que le temnps dIe

<lire à mon èjtrangc et ;ntéressant interlocuteur:

ebon % ovage, que Dieu -vous protège 1

Combien y r.-t-il de fait-i identiques, qui res-

x tent inconnus des ioumnies et.dont le Ciel seul Me-,

x. témioin 1
il cr lpiS, la chuarité, pour; l'mour dû-Dicu;

n Atu bazar, Mi'il vous plitl
A. N. C.



i.n *ro2uîBOI-X.

LES comPENSATIONS.

1'S or, aîaîînce danss lit vie, ptîis oit se î>er-
timide qfie lit théorie des coinmpenations m'e>t
pas- un vain ilol.
Je nie parle pas dles rinies fortes îîîi, mêméne

eni revenant iti cimietière auix illusmions, liarvien-
tient, ait inyenl du raisonniemenits aursi hicroiqiies

titre subtiles, à trouver titi niouveau locataire pouir
chaque place re.Qtée vidle; il s'agit ici diers natures

mnolles--c'est la nîjru~îiiiSil qttbirzsan
ài'arclboiiier, toutes les impressions pénibles ou:.

-igreables rencontrées s2ur le clicui in i c l'cxisteî*
ce; je vC'îx paîrler dle ces nacelles Sni timioniers,
voguanit ins.ouiaîntes aur gré dle toutes lee brisesq et

s'échîoumant de mîlénàe àl toue les obstacles, récif6
mieurriers titi i!ois ilei.

Pour celles-ci, la coîipenwisatioii W'appl iqiue

et plussieuu-ent q1u'on le pense5L.
Ainsri, transportohis.noliS, par exehmphle, u

milieu (le cette classe die lenuillies qui, aut lieu (le
jeter leur bonniet juarles-ms les mioulins, P'ont
coîuserv, pour cri ecuilýr Sainte Cathierine. 'Nous
leuir dlécernions dc counfianmce et 1* lat lég,ère la

palme titi mtartyre. Ehi bien, interrogeons-les et
elles nrons réponidronit qu'elleà n'ont que faire dec
îioe condî(iu mces. Olt ! iilqe-t5yajouteront
jwîit-ètre la niote aigre, muanis c'est l'exception.
Le.- autres noirs itoîtienîront-ct la douceur tle
leur eiirire nious seran sûir garant, de leur
sincérité--que mî::lgré leir", déccptions et l'ef-
froîidrenient de le-urs virginaleq 4espéra-nces, tin
Mnon bienfaisant est veuiri ranimer le foyer qui
allait i4*éteiiidlrc. Et voulez-vouis savoir oùu ce
feu s' et ralliiiiî(u 't Près du berceau dlans lequel
(fort le bébéi rose tic la sSeur cadette. digre pi.
lance, comparée aux somnptiueux festins dainoumr

longemp rééssîîlisntepotirimntit leurs besoins
tde tenudresse devenus conciliants il force de pîriva-
tion. Peut-étre itièn.e-luui itpre n-
(lles il e donner l'illusion dic lamanteraité, maiter-
nuié un peuîl...coiiient uiris-je? ... idéale, Fi l'on
v-ent, iis, qui leur suffit tout commne celle de la

fillette JXouren, poupée.
Et suir tit atre terrain:- Que dle fois, cn

jetnlt, par la feniêtre, una coup d'oeil dans lun in-
térieur <le ninae on début, n'a1vons-nous pas'
izenti noiri' cSeur -se serrer cii voyant couler des
larmîe oit noirs :3oilpçonlionti le bonheur.

Le chagrin dec la jeune épouse d:ýIieséc
trois- afflige, car nours croonit assister à uiiNés
table écroulcuient de rêve*. Ellena l'air Ai déro-
léc-, llîiitércssacnte pleureuse il qui l'aband'on de -,on
brigundc de liairiarrache des. stanglots il!

Otti, Imais, voycz doaci Vit rayon île
soleil Al travers la pluie battante?

Madame, -vous avez eoîiri derrière voq
larmes et rous devinons pourquoi. Oh, -ne niez
paw, esrt inutile! si mlonteat ofi vous alliez,
dlans votre grand îlée-Ipoir, lancer le suipréame
adlieu à la lunae de miiel disparue, unpc nséeê touite
parfmée dle bonheur a fait vibrer votre coeur dec
jeune mère et vous voile ètes dit,-dut moins est

nainsi que noirs interprétons votre sourire: " Qu'il
s'en aille, lastre blond, i cela l'ammuîe, rie, je
sirmdW bien le reimplacer par une tète blonde"'., .
oi bruinr... -la couleur des cheveux vous imrorte:

pu 't-Cpas, pOurvii que le poumponi y.qoity
1;os actions participent également dics imnintu-

nités de la eomnuint loi. Tcl, par cxcnuplequi,
avyant1pé tout lejouir à des travaux manuels,

ee retrouive, le soir, dlevant titi bon ol a
lieu de mia faimille, savoure sa 8soupeL et son,
bmien miérité, avec iuiesatisfaiction prop)ortiot
tirent aussi vive lire la joie éprouvée lpar le tie
apîrès avoir compiîlété soir ciuivre.

Itais il eni est unle q1ui, à elle seuile,

pîrocîure hîlurs de bonheur q)ue toutes les a
c'est lat patique dle hit chanrité.

Lia chaité, cette fleur dic vertu d'i

plis renmarqîiable qu'elle est plus; rare et cor
au ililiet (lei ronices tic l'égoisine rsn Il
plein dec douceur et.-a timiide beauté ; cer
dec ce qu'il y .1 de grand et (le géuérehix dl
cSuir de l'houmme domnt elle dev-ienit le hom
le zoîisolatit d:inq ses douleuird et le relevait
es chuntes ; oit encore, Ai l'oni amnie stricts
arbre giganitesqule planité par D)ieu luii-iiiC
donît les branchie vont aîbriter et nourrir cet
soiîtfl*-uit et quii ont faiîm.

L'oîi objectera qu'il est quelquefois e
eux de vidIer r-a bourse danis l'escarcelle dfii
diant, qua:nd il est tanut -d'autres enidroits

profitables oùt placer se-s é-couioiiiie2.
D'titi autre côté, pouîrtanît, et cette fois

reteiicîeint, le revers de la miédaille se
cri être le bons côté, existe-t-il titi délice cos
bIc il celuii que noi gOfttoxls (levanit unue 1
famiille airrachmée A l'ars isère par uîot
uilie?

Le plaisir île faire dles heureux îlot
comipense tt centuple de sacrifices imiposé

G.ui.iirL Mitemuii

RETROSPECTIF.

2Nous emiprunatons û la Bricle Littera
1851& l'article sunivan t, dont on recomîunitr.
l'actualité el) lFan dec gr-ecc 1890:-

PAUVRES ET UCFRS.

Fr et'- Von'a vois* ouv-rira.
Celui qui udonnîe ait pmauîvre donne a

Chiaiqe hiver amèine de nîouuvelles ci
pour les faumilles, muaiîs, chaque hiver ait
P~rovidenice eunvoie Al ceux qui s-oiiftitprot
et olgeiet

L'hiver, le foyer doit entretenir la fi
pour le grandt-père aux cheveux blaics, p

graîduuîreimiirmie pur 'cifîatauberce
laimpe doit biller pour éclairer les travaux
veillée; les frimîmatsî interdisent l'abord des
tiers. de là de rades épreuve, île pénibi

pense, souvent l'airretix cltinage, quelqu
iuum5t're.

Cepesiuuint Dieu place mir la terre des
nistralelîrs éclairés, dle sociétés génère
des riches bienfaiteurs..

" Aux Petit des oiseaux Il donne la pat
"Et ga bont .'Ztend surtoute la nalur
Il y- a donc deux clmqêcses distinctes dan

ciété : clle qui zsouitlxe et celle qui doit cc
Traçons les devoirs de chacune d'elles-.

Malheureuses faiilles-, à qui le pain
quer parce que la neige et te froid ont fet
ateliers-, parce que la mualaudie a envahi -va

uîmère, n rogisezpas de votre inforti
luttez p>s trop longtemps avec le niai, ne

pas le désespiWr attaquer votre cSeur, et
vous-pourriez faire ce que dicte le mal q
et le désepoir qui trouble la rais-on z voir
riez nmautdire ceux qui voudraient 'vous c

iu li. pour vous szecourir, vous pourriez aller jusqu'à
repos douter dc lit bonté iiiniiedc votre Créateur. Point
inile- dc hionte I frappez mur le clinuip aux portes de.
liseur ceux que vous raveis chîaritaibles; exposez-leur

vos soutîhîancesq, le courage de votre démîarche, lit
nious confiance dec votre prière, et, sans titi doute, c"s

titres, coeutrs (Iue vous auriez taxés d'cgoisnîe et dl'in-

ienstibilité, sci voust ne lcsq aviez imlrn ppor-
tant teront citez vous 8inon le bonheur, du moins le

iserve néècessaire :le bienfait matériel et la con2olationý
arfun efpirituelle.
ésîîîîîé Et vous, qui représentez lit Providence sur
ans le la terre, vous il qui le ciel a conflu hasuibliitueiiuds

:lé ie, imion de descendre jusques aix pietits, îrnrce que
tdans vous vous êtes élevés jusçques- aux grands, vous,
x, cet dont le devoir est de tendre la main aux pauvres
site et parce que vous êtes riches, d'alléger l'infortune-
ix qui parce que le bonheur vous a souri, nre repoussez

jamais la isère, nie la fuyez pas ; quand elle se-
nînuy- présente àl vous, la priére et l'aveu sitr les lèvres,
umeni- donnez Fants hésiter, donnez tout de sutite: u'at-
plus tendez nliénie pas que lit pauvre mère, honteuse-

de demnder le pain qu'elle attendait de szes bras,
lieu- vienne pleurer sur le seuil de votre hôtel ; allez la

trouve trouver cri son grubat, montez jusques aux gre-
npara- niers pour y laisser vos bienfaite, faites It bienu
xluvre sanis ostentation, danms l'obscurité, pour ]'autour
re au- titi bieni. C'est ainsi que vous erez vraiment gé-

néreux, c'est ainsi que vous attirerez la bênèdic-
us ré- tlir et la reconisaiswance du pauvre, c'est ainsi

s. que, chaque soir, vous pourrez vous endormnir
LE- avec la fernme conviction qu'une prière de plus
-, montera pour vouse au trône céleste, et la prière-

du patuvre pour voire est de l'cens pour Dieu-

ire de
itoute POESIE.

SEPTMBREL

L'al niorplire dort, claire et lumineuse;
.Dieu. Un soleil ardent rougit les troublons;

liarges Aux champs. des monceaux die beaux C-pis blonde.

sei, la Tombent sous l'effort do lat moiksonneuse.
ctoi Soncre.et mioqueur, l'é~cho des valions

IlépZte a plaisir la volx ricneuse
'Du glaneur quît chuerche, avc sa glaneuee,

anie Pour slen revenir des seuliers plus longs.
tir la Tout il coup éclate un bruit îlont.la chuto
il1; la Itcten lit au lùi et que rEporc2i
de la Du ravin profond Io vasto entonnoir.

chiats- Quelle est la raison dle ce lintamnarro?...
le dé- C'est quelque chasseur qui. do marceni marc.

.fi a Poursuit la liC-erfl onuIo caad noir:i
efoisla Lotuls FaLXerXxrL-

aulini- L&. CRANSON DES CoLoiffes.
uses etc

(poucr. les en.fants de l'Asile de 81C-Yeun.1

ure: Petites cotonmbes ldSlMs
"PI ouvrez-tontes cr=ndes -vos aflers

Envolez vou* dans 1o ciel bleu,
3 la so0 Cec beau grrand Jardin du bon Dieu-
msoler. Montel: dans l'air pur et sans Toiles,.

C:£-lestes et blanfs papillions;
a :man-Allezen JoycuxlÀourbulions.

ilé e Allez butIner aux étoiles-

s iliu Malit revenez i 'Voici le soir,
Et les colombes qui sont sages

tir, nre Toujours à leurs Petites cages
laissç,ez Retdiirnent,sitatquJi taltnoir.
ialors MDE D.&-lLStRflx

lis lauc
s pour. -Aonez-vçouS à I.aToxnuo..Jbne~~
inatret 25 cents, payabled'avancie.



I.mpoG T.AJ4WT!

Abon ncz-vous, et gardez precteuse-
ment chaque riumero de la TOM-

130L?.. La serte complete dujaur-

-nul coristiture le Plus Joli Petit album
litteratre que vous puis5iez jamais vous
procurer.

PETITES NOTES.

-. \e pas oublier que la Toiîîuî.A% est publiée
aut vrofit des pauvres.

-Cette colonne sera exclusivemîent destinée
aux incidents et menus propos du bazur.

-Prière à nos rep)orters dec ëe tentir prêts pour
l'ouverture dle notre grande fête dle chiarité.

-Notre abonnement n'est que de 25 cts pour
toute la série dec l$90. Qui nouns refusera cette
bagatelle pouir le p>lus joli petit écrin littéraire
qu'il soit£n ce mîoment possible de e procurer.

-11 r.'y a pas lin comté, pas uige patroisse, où1
la Tomlloi.A nie comnpte uit certain lnmbre d*abon-
nésq. Sa circulationî s'étend juu'qu'aux confins de
la Onspésie et ditns toute l'étendue de VUniolà
Américaine.

Avis aux annonceurs!1

-Les mtessieurs dlu clergé et les gens du de.
1mars en général peuviant, s'ils le préfèrent, envoyer
directement leur adresse et le prix de leur ab)onne-
muent à Rtévérenide SSeur 2ulsllard, Supérieure de
l'Hospice des SSeurs Grises, ù,St.Jcan d'l bervÎlle.

'Nous tirons auijourd'hii la Touo.Â à 2,000
exemplaires. Ceux auxquels nous ladress:os.
n'ont qu'à la faire connauîre dans leur entourage,
tout en nous envoyant (l'abord leur propre abonne.
nient, et notre ciýculation dêp'*-ern. cette aunée
5000 ! Ne l'oubliez pas, <' qui donne aux pan.-

-- ývýrrfe à flieu."

-Le présent iiumiéro de la To)tiios.A n'est pui.
huié qu'à titre de prospectus. Elle ne paraitra ré.
guliéreinent, que pendant la scemaine du bazar qui
s organise uni cette ville aut profit des p)auvrese,
c'esý>.à-dire les 6, Î, 8, 9, 10, il et 13 octob:re pro.
cliain.

Conmme on le voit, notre petite feuille est tout
ÎÏ, la fois annuelle, hkebdonîandaire et quotidienne 1

c'est toute une revoluition dans la presse dut
pays.

Et dire que l'abonnement n'en est que (le 5
ets le numéèro oit de- 25 ets pour la série coun-
pietel1

Abonnez-vous I Mais zoui,-abonnez-voutsdonic
--ans délai.

-Les mets 'es plus exquis et les plus succut-
lents qui abonderont cette année sur la table de
rafralcairs,entts dut bazar, seront wcus confec-
xionnés d'apris les recettes tic l'Art culinaire (les
ré.'ércemk Soeurs de lat Providence, e:> vente citez
FÀd. Arpin pourla bagatelle de -10 es.

-La qVestion de -l'épurtion de la lague fran-
ç.use estiie'os«dre du jour.* Louvrage de M. Lut-
signan., «T%.ànls à corïàer"' nous Signale près de
500 fautes qu'il faut absolunsnt. extirper du lait-

Le lecteur nous sera gré, sans doute, de luii en
faire connaître quelques-unes cliaque jour.

Ne dites jamais contracieur, niais bien entre
,>rmecur

Aut lieu de lettre enregistré! c, dites toiijourtt
lettre cltarlde.

Pour l'autour dec-Dieus, ne dites plus moulin à
coud re, musis machine d coucIre.

Le xrot argeais directorii se traduit tout sui-
pleentpoi amansach des adress

A MA FEMME.

Vive lu gall! Telle est ma sagesse!
Quo rien ne vous presse
Dûi lui dire adieu,

C'est pîlus que de Puor. pluts qu'une couronîîc.
Gardonîs ta, inionne,
Elle vient de Dieu.

Heureux le mortel qui, pour héritage,
éçLmt, osa partage

Uni Jyeîx refralin!
PtU te monde va, plus la boule tourne,

Plus vite Il retourne
Vers un ciel serein.

Sans'»toute ta vie a mille traverses.
Des feux, des averses
PeurJuif ou Cliré,lcn,

Mais foin des hutnueurs d'uts esprit morose!
Voyons tout en rose,
Et tout Ira bien.

Chassez les soucie, les soupirs rans nombre.
Ce visage sombre
Malgré- le beau temps.

Enfant qui regrette ... hmme qut rum lne.
Ali! la triste mine.
Vilains mecoutents!

Vive la gatC-! C'est elle, mignonne,
Qui nous environne,
Allons notre train!

A toit petit vieux, ma Petite vieille,
- Tui riras, pareille,

Au Bleuie prochain!
ENJuAMhIN SeLTE.

Maduanle part pour le bal et veunt boutonner ses
gan1ts; elle deînde le crocheti. Mladatîte ferait
mieux de dire le tire-boittoits.

Utn skt;a- i:î îest pas antre chiose qu'un
patinoir. Adaptoîs le imot sans crainte.

'Un journal annonce que le Ilcliemin de fer ini-

tercolanial vienti de s'enirichiir de trois cn-ins."
Le mat anglais engiins peuit certainement se tra-
duire par engin ; mais quand il s'agit des chemiins
(le fer on (lit locotnotivc.

Vouls nie pouvez iusestre cilaqie à la fitn dtine
phrase ; il faut chiacun. C'est donc nue faute de
dire; ces livresi ne coûitent un dollar chiaque; o11
doit dlire, un dollar cliacun; ces pommies se veas-
dont un cetîn chàacune.

Ilje l'ai paru belle"I est incorrect; la véritable
locution est. je l'ai pare ou parée belle.

IlIl va marier une fille riclie, elle a lmié un
bën garçone" faute très fréquente, nlicismie

puni lrt ilts parent, urn ami, un tuteur marie
-in liouim'u ù oit arec ue feîîîiîîc et vice versa.
Mlais quatnd ou fait un mnage pour sot compte
personnel, on épouse quelqu'unt, ou lou se marie
a ou a'-ec quelqut'un.

CAHERS. DE M1ODES.
Tous les caliieri de stiodes les plus populaires

tout constamment ea veilte chter. BD. ARIPIN,
c7est. surtout dit 15 aui 20 de chanque muais que
lassortjitient est aut comtci et le chloix plus
facile et plus satisfàï2aust. Les comtmsandes par
la mualle sont exéciutées à la plus entière imtisfac-
tian dit client.

DR. BRASSARD,
eZhirurgiten Dentiste,

ST. JEAN, P. Q.

LAURENT MOREAU,
col\ îîs:s îttiai

CHAMPLAIN ET ST. JACQUES,

lS (3110S ET lýNZ D>Et r..
Specialité cde

'Vins et Liqueurs Fines.

SIMARD & GODIN,
ReRichelieu, St. jean, P. Q.,

Bois, Charbon, Grains, Foin>

JAMES O'CAIN,
'Bas de ta 'Rue St. George,

Marchand de Bois et Charbon.
AGENT DASIAC

Sur la Vie et Contre les Incendies.

'ROBERT DONAGIIY,
Engle 'Block<,

AGENT D'ASSURANCE SUR LA VIE
ET CONTRE LES INCENDIES.

PL-iCr, DUINIARCHÉI No. 18

P. A. DANDURAND & CIE.,

MACHINES A COUDRE~
V% TOUTFS SORTES.

Rprtnsde touite ùespéce à bref délai.
Satisfaction garaintie.

H Z"BmtRT & Boivi,
Tailleurs ala Mode

75 Rue Richelieu.
S reci.%:.rrà lir: Tivyrssx'to,.

.A. A. eORc-flZT,
(Ancien Xayasin de B. Sauvage)

Une visite s'il vous$ plait.

ETAXILI EN xSp.

Chapelier Marichonnier
UN SEUL ET BýAS PRIX

103 &105 Rue Richelieu, St Jean, P. Q.
roui-E voisiNE DF .A X'IAICIdACIE CAYAfllEN$.E.

i 'DPL J. A. DAIGNEAULT,

ai- sr!CIATlXSTB roui imu >SA.AuDiES ssrric
ET DES ILILI.5

Nqo. 109, Rue Richelieu, St. Jean, T. Q.

L2:t T02nEBOIýn-



L.7:Ç TrO0 7WE3OD 7ý .

Abonnez-vous et faites abonner vos amis.

]r pvoyez irM1Mediatergept le prix de Votre

abopprenet, 25ets., afip d'aVoir droit au Jourpal des le.

6 octobre, proclpaiQ.

Conservez precieusement chaque numero de LA TOM-

BOLA, et faites relier, une fois la serie completee


